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 LES AFFAIRES SONT LES AFFAIRES 

 Réunis dans la chapelle rénovée de la Rue de Lille, les seize membres présents accueillent avec joie le 
pasteur Paul Bourdois, de Bry-sur-Marne, comme membre.  Ils s’accordent également pour conférer à Robert 
Sommerville le statut inédit de « membre honoraire ». 

 La Société compte désormais soixante-trois membres.  Son Conseil, lui, est composé de onze  membres, 
dont deux nouveaux, facilement élus : Paul Bourdois et Sébastien Fath.  Il élit son nouveau président : David 
Boydell. 

 Jacques Blocher rappelle ce que fut, en 2014, l’essentiel de l’activité de la Société : la publication très 
attendue du deuxième volume de son Bulletin et l’organisation d’une très belle conférence, donnée le 25 janvier 
2015 par Anniel et William Hatton, sur « La spiritualité de John Bunyan ». 

 La Société dispose maintenant, en plus d’un site internet, d’un fil Twitter administré par Sébastien Fath. 

 « LES CÈDRES », UNE ŒUVRE UNIQUE 

 Sitôt l’Assemblée générale close, David Boydell prononce une conférence sur « Le Centre des Cèdres.  
Les cinquante premières années, 1964-2014 ».  Son exposé est marqué par les liens particuliers qui l’unissent 
depuis plus d’un demi-siècle à une œuvre qu’il a servie pendant trente-deux ans. 

 Que représente « Les Cèdres » ? 

 Une école pastorale.  Confortablement installée dans un parc paisible depuis 1964, elle n’a cessé 
d’enrichir par son enseignement la piété de nombreux pasteurs et missionnaires venus de tous horizons. 

 Une imprimerie.  D’abord au service de la Fédération des Églises Baptistes de France, elle est devenue 
avec le temps un outil précieux entre les mains des évangéliques francophones avant de fermer ses portes en 1998. 

 Un studio d’enregistrement.  Véritable matrice d’innombrables programmes d’évangélisation conçus par 
une large palette, elle contribue largement à la diffusion de l’Évangile dans le monde francophone. 

 Une école de langue française et un foyer.  Plus de mille cinq cents étudiants étrangers, dont nombre 
de pasteurs et missionnaires, y ont déjà parfait leur connaissance de notre belle langue. 

 Une Église enfin.  Fondée en 1972 comme poste de la Mission Intérieure Baptiste, elle n’a cessé de 
grandir jusqu’à compter, en 2015, cent trente membres.  Son activité débordante témoigne de sa vitalité. 

 POUR CONCLURE 

 Très modeste aujourd’hui, la Société mériterait de se développer.  Peut-être pourriez-vous songer à lui 
apporter votre soutien et contribuer ainsi, vous aussi, à son rayonnement…


